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sens Lob Amows, vob-tu Mad'lowms.
Jo apourras pas viv ‘bien uglempr,

Ce refrain oluit com ne iucruste

daus la peusée d'Étieune et cous
wowent | résonnail À ses orcilles

avec uue persistance upiuidtre
faugatite. + ;

C'etait une obsession coutinuelle,

saervrante, qUi avait quelque chose
d'infernal.
Co refrain, il U'atlendy pubs

dans le sou @ sonnaut

l'augelus ; il” Tl'entendit dans le
bélument des moutons, le Deugle
ment dos bites de l'etable, .l'aboie-
ment des chieus,le chant du cog de
la busse-cour.
Eu secouaut les feuilles des a-

bres, le veut le soupirait
l'était partout cl dans Loui:
v4 lu clapotaue de l'eau de las ni:

viere, Gang '. Gugnure du rus
seau, dans le ;usurremeut des
insectes tapies dans Yherbe, dans
ces rumeurs vagues, dointuines,
\ssisissablus qui sout dans luis
saus qu'ou puisse savoir d’o à elles
vishnuut
sans Cesse 6b partout, toujours,
jours
saus Lon amour, Yoie-tu Mad'leine,
Je n'pourfel pas viv'ben lougtempe.

Le refraiu, qui élait passé à l'étai
de suggestion, troublait le profond
wilence ces lougues nuits d'iusomuie
du jeutie huume, car comme sève
welt pas assez pour lui de l'eu-
wudre dans tant de bruit divers et
naturels, des voix étranges, faults.
tiques, des voix de lvirs démons
veuaient eucors le hurler à ses
oreillua.
Lomme l'avait constamumeus

sur jes lèvres.
Une le chantait pas, 11 le pleu-

ni
Un matin, en se levant, après

une nuit sans soummesl, il mur
wurs :
. —l’uusque à tous les instants du
Jour et de la nuit j'ai ce refram
dans la pensée eb dans les oreilles,
Je veux auss savoir la chanson

Il s'habilla comme sil allait se
tendre à uue foire.
À sa Mère ctou.rée, qui le regar-

dait avec inquiebu de, il dit:
—Je vaus aller à Beaune,
—A Beaune, pourquoi faire ?
Une idee ue prowenade, cela

we distrsira.
—B'il eu est auisi, C'est bien,

mais tu revieudras d'e boune heure,
u'esk-ce pas ?
—Oui, mère.
Li partit.
M eut lu satisfaction de trouver

à fameuse chanson chez un libraire
marchand de musique.
En revenant a Sanat-Awatid, il lu

lut la relut plusieurs luis, eb quand
1 tentra chez luiil lu savail par
Cusur.

les couplets de lu chanson
eurent pour effet, ou à peu près, de
le deuvrer de l'obsestion du refrain,
Qui avaib élé pour lui couagse un
auchemer iucessaut.
Îlne connaissait pas la musique

A tie se rappelait pousb l'air adpate

Au parules ; 1uals que lui Lmpor-
lait cet air Ÿ Ce n'était pas pour la
chauter qu'il avait achete la chau-
sou, 11 pleurerait les couplets
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| \ comune il avail pleuré le refrain.
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preiutei elait wows dans sa
y ** à dfuit resuplacé leswires parolog Ke vous bonne.

le regard perdu duus l’espace, druii,immobile, les bras bafquis, pareil
à wO trous d'arbre laisse Gba ut au
milieu Jdes champs, declamast en
lur-mête OU à VOIX Dituse, aves une
swutiou croissaute qu'il ne pou vail
maitriser, lu poiguatite blogic.

Un jour j'mes allais réveur,
i te compet toute

{away ‘l'amour vi :
du soleil plein larou :

PUES Uistaux Chemise à eme
Tout sur ia res wi *

| Voulait te plaire
& j'te dépies, qui l’aum'taiot !
Ses yeux s'élaiunt remplis d\
Wes, 1l s'arrêtait pour pieurer;
es bout d'un instant il cout

Fausy te l'dire, p'pleur* comme un fou
wie seaside % vous tes feuêtrer ;

08 plus d'isrnies sane savoir où,
“raie droit dev ant imoi sous les pranux

. (bôtres :
bas L'hite enfa at j'auis la frayeur,

Dsus obiacuts o'stsre
in Uo mame d'un’ bit’ fave...

Silar tans ot tour fur’ pour |
Âbres ce duuaivme Couplel ses

fedoutblaisut et (À éclatant
ft saugiols. Mais 1 vousait boire

calice uiver jusqu'à la dertière
Wulle et 11 repreuais:

Lue où publiait les ban
Send ors dit: Mam'sel’ Mid'igie.du seati commie un coup 1a d'uam:,ro) ouLinke, f10id, vins haieis -
wh mbcits, Ou l'auérita,;

dure ;

dans

 

jouteudaie
Ça m'inisais rire 1...

Gens qui eruy'eus Qu'on gad
fs

Alors c'élaitune explosion cos. -Nele et Kerrible ve Plon du- eureux ; il v'abattait comefevplier déracitié pasla ten ipête.iletait chez lui, daus sa c ham-- 4 30 tordait dans d'horr ables- vulsious, s'srrachait les cheUE, Md meurPiseait la poitr iue ;owed il étoulfait ses Plaintes, sesvoue: 386 saugiots pour ne pusrageM qui » Mat
— o qui pou.vail

k.
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Mais il ne s'abendonnait pas à
son immense chagrin aussi secrète. |
ment qu'il le pensait, et il ne se
doutait guère que ses terribles
accès de dévespoir étaient connus.
Ce que sa mère ne voyait ni n’en-:
lendait n'échappail pas aux yeux ot
aux oreilles de là vervante ; ut
quand il avait eu une de ces affreu-.
ses crises nerveuses dont il sortait,
biffié, anéanti, hébété, la pauvre

tite bossue n'était pas dans un
état moins pitoyable que le sien.
—Mon Dieu, se telle eu|

pleuran
pourrai donc rien faire pour mou
maitre ? Oh ! le voir pleurer, l'en- |
teudre gémir !..Je ue peux pas,’
non, non, je ne peux pas le voir
souffrir aiusi, lui si bon, lui qui à
eu pitié de moi,lui que j'aime !

ne idée vint à Mélie, uue idée
qu'elle seule pouvait avoir, et elle
se dit :
—Quirait ! Faut voir !
Un étais aux jours de la veudan

e. Ouavait pressoirs.
n coupait les beaux raisins bien

mûrs dout toutes les cuves allaient
être remplies. Tout le monde était
aux vignes.
Jacques Pérard et sa femme

étaient partis le matin, de bonne
heure ; puis, vers neuf heures,
l'ancien sous-officier, moins imati-
lieux que son gendreet sa fille, était
ailé les rejoindre. ;
Paule était restée seule à la mai-

son. Asise près d'une table char-
gée de linge, elle passait en revue
ses menus objets de toilette, ses
colifichets, sos chiffons, et tout en
se livrant à cette occupation chère

mon Dieu, @nis jo me td

FeLOBARD WEACPFNHSAWes APES TV-G 0 Se cara

ches sa mére à quiil dit : ;
—Je l'aimane Mélie pour l'aider

dans la moisou, pour que tu lui ap-
prennes à travailler et surlout à
être bouus.

Alors La mire sue dit :
—Viens, ma fille, viens! Pau.

vre enfant, tu as été abandounde
tout de suile après ta naissance el
jusqu'ici personve ne l'a aimée;
viens, je remplacérai ta mère, moi,
et£ t'aimerai !

ussitôt, je sentis que tout se re-
tourtait en moi j'avais 1h dans ma

te, ot §' te id, dans mee on-
trailles; des choses que je ne cou.
naissais” Eh bieu, voilà ce que
c'était : Je cessais d'êtres méchante
et je commençais à être bonne!
ÀEtieune ra'avait dit :
—“Mélie commeles autres cre-

atures bumaines, qui sont toutes
lescréatures du bou Dieu,tu as unie
âme ot Un cœur,”

Bien vûr,!'ce qui's'agilait el par-

âme.
Aiusi°j'as come uneautre ut

cœur, une âme ; et si M. Etieune ue
ne l'avait pas dit, peut-être que je
nele sentirais)pas, que je ne le croi-
rais point.
Enfu, je ne suis plus méchante
rce quel'ou v'est montré doux ut
It pour moi, et depuis que j'ai

goûté aux bienfaits de la bonté, +l
me semble que je 1te pourrai jamais
être assez bonne.
Oh! c'est à M. Etienne, oui, à lui

bien plus'qu’à sa inère que je dois
ma transformaliun. Avec quelques
paroles, jl a°détruis tout ce qu'il y
avait de mauvais on moi J'étais à toutes les femines, elle interro-

geait l’avenir,et essayait {d'en’son.
der les profondeurs comme si olie
eût voulu pénétrer ses secrets;
elle pensait à Maxime, au marquis
de Verdraine, à la baronnue de
Hressac, welle allait bientdt con-
naître, à l'inconnu qui l'attendait
dans sa nouvelle existence, aux
voutrastes des destinées, au
etrangetés, aux bisarreries, à l'im
prévu de la vie et à bien d'autres
chosses encore.
Tout à coup la porte souvrit el

Paule ne put réprimer un mouve-
ment d'effroi en voyaut entrer
Mélir la bossue.

Gelle-ci s'aperçut de l'effet qu'elle
venait de produire : elle sourit tris-
ment, en savançant.
—Oh ! rassures vous, mademoi-

selle Panle, dit-elle, je ne viens pas
vous voir avec l'intention de vous
faire du mal

: Chez lu futnre comtesse, la sur
prise, une surprise bien uatucelle,
avait succédé à l'effroi. Cette sur-

épouvantablement hamneuse ; ch
bien, comme on soute une bougie
il a soutllé sur mes haines ei, subi-
tement, toutes su sont éteintes,
Après ces paroles, prononrées

sans amphase, d'au ton simple et
naturel, il y cut uw assez long m-
lence.
Paule, qui avait écouté, non sabs

se sentir troublée iutéricurement,
était devenue sougeuse.
—Mademoiselle, reprit Mélie,

vous ne n'avez pus demandé pour-
quoi je suis venue vous voir ce ma.
tin.
La jeune fille eut au léger tres

saillement et répondit:
—C'est vrai, Mélie, je ne vous as

pas fait cette question, Et pour
Juor êtes-vous Venu Me Voir ce tna.

—Pour vous dire que veus ne
devezpas épouser M. de Verdrame
—Ah !.. Ft pourquoi ne duis-je

pas épouser M de Verdraine?
—Parce qu'il n’est pas le mar

qui vous convient. prise augmenta encore quand Mélie
tomba à genoux devant elle et lu:
diten joignaut les mains : |
—Mademoiselle Paule, pardoi |

ter-Inoi mes méchancetss, pardon |
nez-moi tout le mal que je vous a:
fa’t et que j'ai voulu vous faire.
—De grand cœur, snà pauvi à

Mélie, répondit Paule ; le mal qu-
vous m'ives fait, je ne veux pa
in'en souvenir, je l’ai oublié
~—Vous me (pardoures, merci.

Mais =i vous oubliz ainsi mes tor ~
envers vous, c'est que Yous n'ave:
jamais été méchante et que vous
avez le mépris des injures.
—Quand, même sais le voului ,

répliqua Paule, je fais de la peir-
À quelqu'un, j'en ai le regret ot jrs
souffre ; je pense que
sont comine moi, et voilà pourque
toujours je pardonne et oublie,
Eu achevant du parler, elle tendu

su main à la bossue.
Melie la prit, cette main qui |

était si gracieusement tendue, «
pressa doucement et, les yeux fix»
sur je ravissaut visage de sou a.
cienne ennemie, elle se disait :
—Je comprends qu'il veuils

mourir de sou amour pour elle ?
—Allons, Mélie, reprit Pane

vous t'allez pas resier genoux, ju
fous, relevez-vous et asesyns-vous
à, pres de noi, sur cette chaise.
La servante fit ce qui lui éta:.®

demandé.
Paule continua:

—J'ai élé heureuse «u appreuaui
que Mme Denizot vous avait pris.
ches elle, car bien souvent, Méli.
je vous ai plainte, de votre crue
Abandon, et je souffrais en pensant
que par tous les temps, wême la auil, vous étiez erraute sur le.
chemius. |

re et j'étais faile à ma vie + age
pronde. Alors j'ignorais ce que
k'était que la véritable charité et je

» savais pas qu'il y eut des cœurs
CcoMmpatissauts

-Ænün, maintenant, vous der
conlehg v

Melid rests un moment pensive,
puis répondit:

- Si je ue penseis qu’à moi, oul
ju serais coulenie, houreuse...mais
il y a les auires !... Mademoiselle
Paule, c'est em ayant pitié de moi
el de Ma Divère qu'ou m'a ensei-
gué la pitié. Ju ne sais plas uae
Mmendiatte, ma vie est changée et
toi aussi, alles, mademoiselle, je
suis bien changee..Je ne suis plus
du tout la niôme, c'est comme ue
trausformuation qui s'est faite en
mot, tout & coup, el si ce n'élait ma
laideur et wa difforunie, Je croi-
rais ue Jo vais Uke aulre,
Quand j'etais grossière envers

vous, quaud je vous iusullais,
uand je ine plaissis 3 jeter de la

boue sur voire rolw, la première
fois que vous la meities, quand je
vous lançais aue piorre à Li iâte,
J'étais inéchante; oui, M. Euenne
me l'a dit, j'étais mauvaise... Au
duurd'hui, j'ui boule de ce que je
disais. de ce que je faisais, je lo
reycreble, j'en ui le repentir, et je
n'oserais plus faire de mel même à
uu chien, même à une mouche;
vous voyes, mademoiselle, que je
ne suis plus la wome.

C'était l'autre soir, après le qua.
drille, j'étais encore tpauvaise ce
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—dJe m'étais habituée à ma nie| tues

—Oh'!oh!
—de ue dis pas que M. le comu
vous aime pas; mais voyez-vous

« 16 vous aimera jamais comue
V- Etienne vous aime, jamais,
- st impossible ! Al! si vous voy
‘a8 @8 gne je vois, si Vous entendiez
“ que j'entends! Si vous étiez la
tame de M Eticune, vous seriez
dorée, idolätrée, etil d'y en aurait
46 une plus heureuse que vous au |
-vonde,
~Mclie, répoudit Paule, avec

whe corlaine oppression,je sais bien

en éprouvede la peine, j'eussoffre.
8 cuticais toutes ses bulles qualités

ol je sais ce qu’il vaut : mott ammils-
é pour Ini est toujours la mime et

la garderai daus mou carur, vous
pourrez le lui dire ; mais je ne lai.
de point come il voudrarent être
aimé, comme il mérite de l'être.
—N'importe, mademoiselle Pau-

le, w'épouser pas M. de Verdraine,
toyez la fommo de M Etientie, ju
+ us ou prie, je vous en supplie L..
M. Etienne est plus jeune que M.
ie Verdraine, et sans vouloir faire
faire tort à M. le comte, M. Etieuue,
quoique paysan, ust au MOINS Juss
bien que lui.
~Je le reconnais, Mele,

fo M. Etienne m'aime beaucoup :

Verdraine, soyez la femme de M.
‘tienne.
—de ne peux pas, je ne peux pas!
~Quand vous serez sa (ere,

vous l’aimerer d'amour, vous ver-
ves.
—Je ne peux pas, repeta l'aule:

ot d'ailleurs il est trop tard. Ma
pauvre Melie, chacou sur la terre a
se déstinée, bonne ow mauvaise, 1
{.-tque la mienne s'accomplisse !
LA bussue pleurait à chaudes lar-

—Ah! vous ne comprevez pas,
cus ne voulez pas comprendre !!

“versa-telle ; el bien sachez-le,|
rademoiseile Paule, si M. Etienne |
. 0 meurt pas de ce grand amour:
Vii a pour vous, il se tuera, jen
suis sûre, Moi, il se tuera!
i future comiesse baissa la tête

Bl'e était très pâle.

—Ecoutez-moi, continua Melie,il
y à peu de Lemps encore j'utais vue
Lre ennemie acharnée, javais pour
vous une haine sauvage. Pour
vous empêcher d'épouser Etienne,
je vous aurais défiguree, je vous
aurais arraché les yeux, avec rage,
je vous aurais tuée |...

EL pourguoi avaisjk voutre vous
celte haine terrible, implacable, ses
fureurs féroces? Vous ne le sa-
ves pas, vous ne pouvez pas le sa.
voir, puisque c'est un secret que ju
garde unlerme eu moi ; mais ce se-
crel je vais vous le faire connaître !
je vous baïssais mortellement par-
ce que j'aimais Btieune ; oui, mos
la laide, la Lossue, l’avorton, j'ai-
mais Etienne autant qu'il vous
aitue, lui.
de l'aimais à faire tout pour lui,

4 im donner mou sang, ma vie, à
comumeitre des crimes. oui, des cri-
mes... of jos vous le dire saus hé.
siter, cent wi, inadeimotselle Pau -
le, c'est Moi qui ui mis le (eu à vo-
tre maison.
--Oh 1 8t la jeune fills cu frissou.

ual
—Qui j'au fait cela par amour

pour lui el par haige cuutre vous.  M Aude me conénieit

laiteu moi, c'était mon cœuret mon ,

FONDÉ LE 1EJUIN 1860.

 

 

cessé dc® l'aimer ; non, je l'aime
toujours, plus encore qu'hier ! Mar
grê cela, la haine que j'avais pour
vous daus mou cœur sus: changée
en affection et loiu de vouloir eu-
core vous empêcher d'être à lui je
donnerais ina vis avec joie pour
Que vous euyez sa femme.

Si vous me demandiez pourquoi
je suis ici maintenant, je ue sau-
tait pas vous répondre. Mais,
voyez-vous je voudrais taub qu'il
soit heureux !

Paule, très ému ue
nes larmies.

Toutes deux pleuraient.
Au bout d'uninstant, Méliv pour

suivit:
—Ab! mademoiselle Pauls. us

vous étiez la femme de M Euenne,
comme il yauraitdu bonheur dans
la maison | Je ne serais pas seule
ment votre servanie à tous deux, je
seras votre esclave, un chieu de
garde fldèle et dévoué ; pour vous
rien ne me coûterait I... Oh! je ue
serais pus jalouse, parce que la ja-
lousié est un sentiment mauvais et
qu'il n'y à plus rieu de mauvais eu
moi, etque ju veux et dois être
bonne.
Eh bien, mademoiselle Paule,

| Voulez-vous ?
—Mais, ma pauvre Mélie, vous

savez bien que c'est impossible.
La bossue laissa échapper un

profound soupir et hocha trisument
da tête,
Je ne conuais pas l'avenir qui

"n'est réservé, éepfit Panle ; peut
are ai je en trop d'ambition ef au
rai-je à m'en repeutir. ; mais je ne
peux rien changer ace qui est et
doit Mee, et jo vous le répète, Me
lie, il faut que ma destinée s'ac
complisse *
Dans quelques jours je serai lou

d’ici ; Mélie, —Melie, embrassons

put retenir

nous ! '
La pauvre laide we jeta eu san.

lotant daus les bras de la belle
"aule,
Toutes Jeux s'eubrasserent.
—Ecoute, Meélie dit Paule, tu

toyant la bossue, Ln es maintenant
une brave «t bonne lille, aime
le toujours ; reste près de lui, ue
le quitte jamais ; ae sois par seule
nent pour lui une servante, anus
une donne petite sœur.
La pauvre bossuc se tetira en ose

disant :
—l'aule sera comtesse et Blictities

mourra de chagriu

IN

LE MARIAGE

Enfin on arriva au jour du ma-
riage.
Les grands pareils ne s'en

étaient pas tenus à leur conseute
meut dune ; 1ls avaient fait eusui-
te les choses grandement.

La belle Paule avait reçu une
magnifique corbeille, danelaquelle
la baronne avait mis les diamants
de sa fille eb une partie des siens.
Le tout était accompagué d'une let.
tre charmante adressee à la future
COULexs6,

Lars toilettes de la tmariée avait
ete expadives de Pans; une cou-
turière de Beaune, la meilleure
faiseuse, fut chargee des quelques
retouches jugées nécessaires, et
elle vint à Saiut-Amand pour habil
les elle-mêine la mariée.
De atin, avaut weuf heures, ar.

tiverent egalement de Beaune des
voilures pout les mariés, la famille
et les invités,

Il avait été convenu qu'après la
célébration du mariage religieux
en déjeuterais frugalement chez
Pierre Rouge, el que Fou se ren.
drait ensuite chez M de Vaucreux,
ou aurait lieu le repas se toces.

Les mariées devait passer la pind
à la Chamuelle, cevenir le lende-
main à Saiunt-Amaod faire leurs
adivux, et, oul, de suite après, so
mettre en route pour le Dauphi-

 

—Nevous mariez pas aver Ma gg

aucreux avait consenti à être
l’un des témoins du comte ; l'autre
était M. LeClerc, un des nouveaux
auvis de Maxime.

Le garçon d'honneur élait un au-
tre nouvel ati du comb, un jeune
sous-lieutenant de chasseurs en
garuison A Auxonue.

Paul avait pour lemmns deus ri
ches propriciaires du village, amis
de sa fawillle, tla fille de l’un

Après s'en élire assez défondu M.
de

(d'eux, une gamine de douze ans,
ait ra demoiselle d'honneur.
Marie, qui etait trés généreux,

on Je sait, avait fait de grandes lar-
gosses ; aucun pauvre, aucun né
Orssiteux n'avait éte oublié; aus-i
dès lc matin du grand jour la ma.
juure partie de la population était
ella en fête.
De la maison de l'ancieu sergent

à la mairie, les mariés eurent un
cortège joyeux.
Dr Lous ies côtés les coups de fu

ils retenbissatent; plus de cine
quante Jeunes garçons laisaient par-
Ur des pétards, des fusées, des chan
delles romaines, des bombes; dans
les landaus on jetait des fleurs, des
bouquets.
Quand, au sorur de la mairie, la

jeune coutusse se dirigea ver le por.
tal de Veglise resplendissan e de
lumiére, toute parfimee de eurs
eb trop pelil pour contenir la foule,
elle fit saluée par d'unanines ac-
clamations.  Jumais elle n'avais
excild & un st haut pont l'admira.
Mon. C'est vraiment elle étaitus
divinement bells daus sa robe de
satinblanc, sous son loug voile de
aze et lute couronnées de fleurs
'uranger.
£llo monta les marches de pierre

ol pénétre daus l'église pendant que
les (roes cloches sonnaient à grau
de voiées.

»
LE

F' Dés qu'il avait entendu les pre-
miers coupe de (uoil, Etienne Dem.
tok s'était retiré dans sa chambre
et e’y était enfermé, en puussaut le
verrou de la puris. Mais d'ailes pas croire que j'ai

se

ve.

Entrel'éclat de deux bombes, au
tilieu des coups de fusil incessaut
et dominait le bruit des potards,les
acclamations et les cris joyeux de
la foule arrivaient jusqu'à lui.
—Je ue fais point partie de votre

corlagr, madame la curulesse, pro
longail d'une voix sourde, mais
Je veux cependant moi aussi, saluer
volre beau mariage en bralant de
la poudre.

passa sa main sur son front en
Môlue temps qu'un sourire forcé,
we _irire dgulouecua glissait sur
ses lès res,

Il ouvrit an tiroir où il prit nu
revolver qu'il posa sur la table.
Ge revolver il l'avait acheté à

Beaune, avec ses six cartouches, le
weme jour qu'il avait achete la
chanson.

IL était d'une pâleur de care : mais
caline en apparence rien n'annon
cat qu'il edt un projet sumstre. Sou
agitation était intérieure.

11 'assit un instant, se remit sur
wig jarnbes, fit deux fois lv tour de
la chambre, regarda par la fenètre,
puis revi ul au tirowr entr'ouvert on
il prit la chanson qu'il fixa Alara.
raille au woyen d'un clou.
Debout au milieu de la chaubre,

le (rout plissé, le front les yeux
flxés sur la feuètre, al se mit à dire
lentement, aver tin acrent de dou-
leur que rien ne saurait rendre, les
vers du quatnieme couplet de la
chanson ,

 

L'hiver à peine s'enfuyait,
Læs grendae près verdoyaient à peine,
Que le pouvre garçon moursit.
Le ji ir des noces à Madeleine,
Mais quand ia belle, aux bras d'époux,

Nous 'purcne arrive,
Une voix plantive,

Qui soit des buissons et des houx,

Hane ton smour, ta voix Nad leine.
Je n'ai jas pu viv’ ben longtemps ;
J'l'aimais tant! j'suis mort à le peine,
Adieu la ve | Adieu l'printempe !

Et changeant les deux dermers
vers du refrain, if yyonta -

Adieu l'aute !
Adieu ms mère !

Soudaits, teudant l'oreille, tf tres.
saillit violemment.

C'etaienb les trois cloches
sonnaient à grande volée

Et cetle sonnerie des cloches di
sait à ktienne que les deux oui wo
leunels avaient été prononcés de
vaut le maire, que Paule Pérard
lait la frame du come de Verdrai-
ne ot que les deus opus faisaient
leurentréeàl'église pu ar y recevoir
La Dénédiction suptiale...
Sos yeux 6 fermèreutet il vlei

Buil flesreusement va poitrine. C'e-
tail comme ane défaillance.

Mais il! se remit aussitôt, se redres
sa brusquement, etun éclair daus
le regard, il saisit le revolver.
—Ma pauvre mére! murmura-

vil?
A comment, deux petites

mains, longues et maigres, mais
singulierement vVigoUCEUseS, se
cramponnerent an bras du jeune
homme stupétie

| C'était Mélie, que était depuis une
heure caché dans la chambre.

{  Blulue dans un coin, derrière av
fauteuil, ville n'avait pas fait un
mouvementel avait retemi sa res
piration «fin que son maître ne
SOUpLOUNÈL poitit sa présence.

} —Monsieur Etieune, lai dit-elle
aver autorilé, vous ne vous Luerez

| past Je ne veux pas que vous
Mmourriez, Je veux que vous viviez !
—Vivre! Pourquoi vivre ? répon

dit-il avec amerlumne; on ne peut
plus vivre quaud où n’a plus d'ave-
wir, quand tout «st sombre, que 'a
douleur est partout et daus tous ot
que l'on n'a plus ren à espérer
Allons, Métie, laisse-moi !
—Non, non! repliqua-tæile d'uo

tou énergique, mousteur Etsnne,
vous ne vous tueres pas! D'ailleurs
cela ue vous est pas possible de
vous tuer...ce revolver que vous le-

Nez est vi Ce tnoment ane arme
inoffensive.

Et comme il l« regardait avec
surprise, Ne comprenant pas elle
coutinua :
J'avais devine votre intention,

es voyant entre vos mains ce revol-

ver, que vous avez acheté l'autre
jour, à Beaune. Alors un matin,
profilaut de votre absence, je me
suis introduite ici, J'ai ouvert ce
tiroir, j'au pris le revo.ver, j'ai en.
levé les cartouches et les ai jetées
dans une cuvette plemne d'eau. Kt
quand j'ai pensé qu'elles étaient
suffisamment noyées, je les ai re
trees die bain, et après ler avoir au
pri essuyéos, jo les ai remises cha
cune À sa plare.
~=Tu as fait cela, Mélie, tu as fait

cola?
—Mon Dieu,oui, motisieur Étier

ne, j'ai fait cela !
Bt commeil avait l'air de douter,

lle s’empara du revolver, leva le
chien, tourna Ie tambour aver ses
doigts ab fit tomber l’une après
l'autre les six cartouches sur la
table.
—Voyes, regardez, dit-elle.
11 etal facile de voir, en eBet,que

les caftouches avaient élé plongées
dans l'eau; celles ci avait traversé
les douilles qui, devenues moiles,
n'avaient plus aucune résislance.

Étieunis regardait Lour à tour les
Cartouches et la servante avec al-
tendrissement.
—Monsieur Eticnae, reprit Melie

apres un moment de silence, tout à
l'heure vous avez dit: Pourquoi
vivre?” Ab! pourquoi vivre ! Mais
pour faire vivre votre mère! Vous
saves bien que si vous mourrivs
elle mourrait aussi. Oh! non, elle
ue vous Survivrait pas, votre bonne
mère 1
Mousieur Etienne. vous devez

vivre pour votre mère, pour osux
qui vous aiment. pour tous ceux à
gut vous pourrez encore faire du
ren !
Le jeune homme eut vu sourire

naveant
=Vyus deves vivre, pourswivit la

qui
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servante avec plus «de force, vous
devez vivre parceque vous êtes bon
vb qu'il faut de bonnes gens sur la

core.
—Prends

devenir méchant!

ble L.. Ah! mousieur Etienne, vous
te voulez pas me comprendre.Mo

 te devine tout ce que vous non
| ais Vois n'aurez pas lonjours vo
tre grand chageen, Monsieur Etien-
Îne, écoutez moi, vous devez vire

aussi pour celle que vous aumee *
| le malheureux trasaidit et
traits coutracterent affreuse-
ment
—Ous, pour elle ausai, reprit Me

lie zilya quelque chose en mn
quesie dit que la belle Paule ve.
Rretlera son mariage +t qu'un jour,
gratin bientôt, la comitesse de
ferdraine aura besoitt de vous.
—T'aie toi, Méle, Lustor! pro

nouva Benne d'une voix rauque
—de veux bien the Lure, not

seur Etienne, mais il fant me pro
mettre que vous Le peusersz plus:
vous tuer.
—Je tv peux pas promettre cols
—Ah! s'écria la pauvre fille, oe

remetlant à pleurer, vous diss
vrai tout à l'heure, vous devenez
raéchant!
—G'est bien, assez, dut 11 beusque-

ment et d'un ton farouche, laisse.
mo, va-ten'

,

=

 

  

 

resta un instant smmobnle, dardant
sur son maître Uirregard que expri
Maiter mème temps la crane, ta
pitié et une tendresse infinie.

Puis, basssaut La tèle, elle se din.
gea lentement vers Lu porte qu'elle
ouvrit,
—Ah! fitelle
Elle revint pres du jeune homme,

lus puit la main, et sans pronom er
un ot, le forga doucement äs'avan
cor devant la porte aw bas de la
quelle se trouvait l'escalier gro
éscendaut au rea de clans:
La porte de l'escalier, s'ouvrant

sur la graudesalle, vtait egalerment
ouverte, eb au ilteu de la qreceen
glemne lumière, Mme Denizot eta
À petloux, les mäatus jones, La tête:
inch,
—Regardez' dit Med4 von

Etienne avait va dejà.
—Elle prie pour vous ajonta

servante
Oui, la inere priait, demandant à

Dieu d'adoueir liannense dobar

\

LENE bE MIE

Lecomte: Maxime de Verdtane
ebsa jennlene ctient imp
tiemament attendus que low grands
parents; ausst ne sarcélerentals
qu'à Lyon, vangl-quatereheures seu-
lement, le Legs de se reposer,

Enfin ils arrevérent à (rame
Pasle avait apprehende quelque

peu la première entrevue avec le
Marquis et la haronune , mis ceux

Ciaueuent si pässiounem°nt lent
petit dibs, qu tirent à 14 comtesse
un accuest affectueux ot hy ouvre:
veut leurs bras. [auteurs Lous
deux convsncent que Le pane fern.
me elit lot a Lal clhrmante of
qu'on pouvait oublierepu'etle d'état
quee la bille d'une paysan. Evidem
ment, elle avait outre qu'il fallut
pour fixer «on marr pres d'elle, le
rendre heureux et metre ind owes à

à

Paule, de sou côte, se montra au
près des, deux vieillards pleine de
provenances, gravieuse,  aumalile,

aimante, cÂhue De sorte que, dès
le fendemain, le marquis ot la bas
roune raffolatent déjàde leur petite-
fille.
En l'honseur des jeunes cpons,

il y eut huit jours de fête au chi
tenu. Les invites, choists parm les
Alix ét contaissatcns dir inanquis
sbde la liaronne, vennent detre
noble et des châteaux et villas des
“AVIFONS,

la jeune cotntesse fut l'obget de
toutes les adusrations. les snvites
étaient emervetlles; Panle etait
autulée, on ve fui ménageait ni tes
compliments, ni les ‘elicilations.
C'etait un rouveautrompe.
Quelques ans, cependant »'eton

naient que le conte Maxime se 104
marié en dehors de lu noblessequel
eût épousé vne bourgenise. Ou 8e
savait pas exactement ce qu'etal

da famille de la jeune comtesse.
Mais cble etait si qulie, «1 grae

ot

La jeunesse et la beaute out plus}
d'un privilege, velur cobre autres
de faire passer sur bien des choses
Nous le savons, 11 y avant dans le

regard de Paule, sou sourire eb l'ex
pression de sa physionomie, nn
charme séducieur qu'il était dilti
cile, sinon impossible de 11e pus
subir.

Elle possédait l'art de «e faire a
mer; elle faisait naître les syrapa-
thies par sa douceur, son ingen.
18, son ameénité, «t attirant srréoisti
blement vers elle, ;
Maxime prenait sa part du nuvcés

de la cumiesse etrn était heurenx
et fier. Son amour cl anise son
amour propre eb sa vanité n'avaient
pas à demanderplus.
Quant aux grands parents, ils

étaient euchantés, ravis, nb tressail
laient de joie A l'idéc que les famil-
ng de Verdraine et de Bressac ue
s'éteundraient pas.

 

 

eu  

le ma
terre pour défendre contre les tué \rérent à rentuer à Grenoble où cha
chauts les malheureux comme go qua année, ils
l'étais, moi, il y à peu de jours en Sly comte et [a comtesss se mi le

rent en route pour la Ruigse.
aride, Melie, ju poux tait le voyage de noces. Mais ou

télail en octobre, 1a fin des beaux
—Vous, méchant, c'est imposst jours approchait

4)!ye vous comprends bieu, allez. car | jours apres leurs départ de Ver.
2! draine, ile étaient & Nenehâtel vi

vrentraient ou France par Pontalier
Ixfr'arréterent ane deusi-journer à |r
Dijon. sans songer peut-être
welaend pas low de Saint.Amand
les Vignes,
<,

parents pour teur “arontersouvoya S'ocupae elle avaut + 281
Re. ses Admirations, «es enchaute ) Te "
ments et leur
hear, de ses joes
suffire.

Les deux époux, de plus ew plus fee Roux curerr
amoureux l'un de Fautee, avarem
hile de se ironver à Paris, la vill
des merveilles, qu'un a appetée le ftet de tar
paradis des omnes. la vite quit PU baun
laut avoir vue, que l'on doit cou
naître. Or, la comtesse ne connie i
sait encore Pari» que de nom. ‘

tidemeut les principaux cantons «dv

confortablement que possible, an
Grand-Hôtel
uental, ct y cester gusqu'à ta flu ob
novembre,
les grands parents. Ce séjour dv
la ville de la mode, de l'élégance faute POEEVIL see na
du luxe, de toutes les belles choses owe

La servante, les veux brillantsfe

d'abord

Grenoble la critique pât mordrest
son idole.

l'argent ue manquait pas, bs Jo de Joe
marquis avait fait ouvrir

petit-fils var crédit chez nu banquier

vt poche 13,000 france que sos per:
tas mère fin avaient FUTIAIE anno

ment de son départ de Saut Amatul

derable, mous taille francs qu'on
sut empruntés, vtait ie rat des
Granerévites du père, de la
mete et da gran
sigue à blanc
dot à Paule. Elle avait pris Var
peut satis se detnander si ses pa
rents wallaent pas se trouver daus

quesi bien done que füt la dune
comtesse, ello pouvait très bien, en
se trouvant subiemens transportée
dans un milion autre
commettre des navetés étranges
‘qui produsraientunelfet déglorable

presenter dans les salons de Greene
bte, où elle aurait à effronter le-
regards des belles Grenotbloises
elle se ft retreupée dans ce
aUnosphère de plaisirs, d'élegances
el d'excentricilés motidaise que lou
respare à l’aris et qu'on ne respire
qu'à l’aris Hicuslion, Sant d. sn PQ. vi.

IT vib que la nouvelle cotilesse, tres
witelligente, ayant une grande
lité d'assianlation,
meuleures dispositions à se façou
Her aux usages tiondains, à devenir
une elegant, une temme du monde
cufin à peu pres irréprochable.

aventures galantes. Us n'avuent ;
donc rien a regretter, tout eta | "OY 1 de remédier à cela. ;

en. L'arrivée des deux époux à Gre
uoble fut uu événement

l'lsèee en général et dans celu de
Grenoble en particulier, le mariage
du cote de Verdraine avait fait
setsation. Las quelques personnes
qui avatenl voe

au château de Verdraine, avasent
parlé d'elle avec enthousiasme; et
l'on était impatient de connaître
celle qui avait ru s'emparer du
quan de Mazime, ce nouveau dou
Jun,

breuses ; tous les salons de la ville
client ouverts & la comtesse Pani

sa radieuse boauté cxcitét bieudes
Jalousies fenunines, la preuère
impression fut généralement vxcel-
lente.

files,
.

losse avail sa cour d'adinitateurs,
Elle etait la reiue de beauté.

raide de
qu'elle s'obsecvât avecle plus gran
son, il lue échappait parfois des
expressions de terroir, des naiveles |'l
bizarres qui faisaient dresser les
orvilles,
vait; quelques femines seulement
es

qui fussaient particulièrement fête
à la comtesse Paute sl recher

|

‘!
chaicut sou ainitié, Vous devons
a

motdaine qui, disail-on, n'aurait
pas été fdrhé, même après la mor
tragique de Mme de
troquer son titre de veuve cuntte
rejui de comtesse de Verdraine. I, |!
telle veuve
Hrogniés et elle ajoutait sur ses

”LEnfantpleure, —
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Après les joues de fête et «eux
jours donnés à an repos nécessairr,

wis et {a burontie se prepa fe

ssaient l'hiver.

Ce

Us vinitérent vn-

a République hetvétique. Quinze

quis fe

est vrac que de Lau fi
aune la vomtense avait Acrit à << l'E

parter de sou bou
Gela devait lui

Ms atlaieut s'y wstaller aussi |,

on À lHôlel-Conti

C'èlalt couvent

tait d'ailleurs nécessaire. I fallai f1,
trouver à la

le comte ue voulait pas qu'à

% son

El puis la comtesse Paule avas

  
Cette somme, relativement const-

ry

pere. Ou s'éan
mr downer cette

 

ti

ue le sien.

le
I vontait dene qu'avant de la

M

  
au

ce

Le comte ent lieu d'être satisfait

 

4
montrail les

Sans doute, l'instruction laissa!
desirer ; mais où trouverait le

 

Daus le monde «ristocrutique de

u jeune comvsse

Les mivitatbions arrivereul, noi

l’artout uit lui fit bon accueil.
Hien qu'on lui poridtenvie et que

Le come donna des diners, dee
On les lui reudit. Partout,

tig elle cote les autres, la com

Cependant, comme elle dtauigne
bien des choses, Dien |!"

ais persouue ue les rele.

iretiaieut note.
Parmi les femmesjeuneset jolres |‘

'

tr en premiere ligne une belle

eybole, dv] *

s'appelait Mme de

il veut son Castevia.  

@Mune de Hrogaues <.-
chaperon, UEcere dea
Panle, ot brent fos den
fenvines furent wseparabie

Araine out hanes ©

tre nea athty ne,

comtess: «ais intent
Vaule vue femme de chambre ey oy Tr a Tien t
porte, c'est-à-dire de premier ordre
vasuite elle devait complèler son
trousseau, L'achoter des toilettes
digues de son raug et de sa beaute ||,
et de ces mille riens qui constituent
l'arsenal d'une clégante. de chenmnbre
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ver, brutalement ans à la porte
Ailgees, nus ad

*s onl applauds dans un pre
ner tonyeiment de joie seretlochie

Nautenant que le calme s'est rôta

par l'officier bed
lesquels des brigandages éhonles corsaire

est toujours eu cxcellente sante rt
ateux disposé que jainais pour fai-
re la tutte,

Votre gouvernement est accus
d'avoir donné des contrais pou-
meubles à M. Vallières et pour pa
prierieà M Langlais sanffsouns-
slots el sans ordre en conseil. Àvez-
vous quelque chve à dire à ce su.
Jor?

Par une bette de Fon. M Garneau

Nous devous dire que M. Morci-r [u'a été promrs au Grand Trouc pat
aucune lettre ce crédit, Ainsi,
l’autre téclaration de la Vérite n’est
pas vraie.
Mais ces lettres montrent que

nous avons promis de soumettre à
la législature, an certain montant
pour la jonction du chemin de fer
outréai es Beanharnois eb leche

min de fer de Maskinonge. Ces
lettres ont ante aux parties sntéres.
sées à se procurer de l'argent et

vait en ce temps-là comme aujour-
d'hui que le mérite de descendre
en ligne droile d'un ancien gouver
neur de Trois-Rivières, avantage
ui 1’est pda donné à tout le monde.
ais c'était M. Angers le véritable
chel.
U emplissait le Parlement de

cetle époque de ses éclats de voix
tranchant et de ses tyranniques de.
cisions.

ville l'était de nom. Celui-ci n'a-[nous n'avions sous les yeux le texte CHEF Pour nous
de ces mousirueux acies de légis-
lation, que nous ferons lire un de
ces jours au public.

Eh bien, ce sont les auteurs de
ces infamies qui x remontrent
aujourd'hui devant le peuple qui
uäaguèreles brûlait en effigie.

ous les patriotes sont Lenusd'ar-
rêter ces êtres dangereux avant
qu'ils aient eu le temps de faire
trop de mal. Le passé est là pour
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Li rapture complete vgHor
roel de genave need Best
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Coen haben reste eu foutre
via neta bon de son

are fut, ses atinibu
soute st pas tendues,

; CO ps popae
Toy og i us de compta

! CoN ue dueslatare, M
Suns 55 ahead Tease aa Ine
cut en 14 Terie ania, gm

On VOUSA HOUR sauts me consulter

pw nine ie send repre Steans mime maser Ou ame [Te flagrante et veuleus entraîner À
lent suvte les électeurs parables qui

dois compte qu'à la chaubre, ot de

- pouvour de tomunter les employes |pas?
se tebctapt de Quechee au de l'asseœbles, à Vrrevpthion du

Krettier n'appartient ecchasevement

Cost là une prérogativesprisowvitie

uvataire, Botasment Lonriant 6 la

page litet (2 accordent à l'ocateur

count ties prerogatives el on avin.

POLE SUE Wes pansies, of jo refuse [Jusguiics les ont suns
secrient ces dermers.

Nous voulons rester consequents
le vous recounaitr.”

fc conseil des ruinistres a ete

Hoamerite Le mort. où

Or, co sont ces ates hommes,

put, sans Cats ut
varsons valables, Sappusnt sir un
rapport informe or mal digerd de

deux juges ‘rresponsables au peus

ple,

ment, se coutredisent d'une mane

te patons nots,

credit ont ete dotiiees colle com
aguact an cheng de fer Beau.
aris ot Lae Mashinougéd of elie
publie une tettre de M. Îlousquet,
ratssiet de lé bseque du l'euple au
seulreur de <a prétention !

d'au lu cette dépêche de hu Gaset-
food laquelle vous Lutes alumou,
vtalest evadeut qu'elle à dd Mee
cnvose par ut isin. dest un
petit moyen pour trooper opinion
publique et pour voter la respon
sabe d'un fans apport Gat par
la berate.

las mnnsties n'ont jamais me
Uetussion dde lettres de credituiais
ils ont coutradit el repoussé l'as-
serlion de la Verde gui hist qu'une
lettre de credit de pins de cent
ttle puastres avail ole donee à

est fausse ob que toe lettres de Oppinion des juges Papineau ot

Johnson sur le rappert des
commissaires

Nous lisous dans la Gazette de
Berthier :
* L'honarable que Papineau à

declare © tte semaine à Montreal
que le rapport tel que fait par les
commissaires Baby Davidson ue
justuifiait cu ancune 1namere les
conclusions prise par le heutenaut
gouvermenur,
« L'honoralbejuge Johnson, juge

en chef de la Gone Superieure, a
declare et declare à qui veut Pen
tendre que le rapport des comuns
saires est utie indignaté, vl que leurs
provedés sont entachés de la plus
uraude tilegalite”

tice qui vst la rouveraiue sauvegarde
du sujet contre le despotisme. Les
conseils 1nunticipaux devaient être
mis somtuairement en demeure
d'émettre des débentures pour le
plvin montant de leur souscription ;
si les couseillers nes'accordaient,pas
le maire seulétait autorisé à signer ;
si le maire luinème refusait, le
gouvernement le remplagait d'auto
rite par un syndic. gouverne.
ment réglait tout, le made de paie
ment, le terme d'échéance Surle
*imple affidavit des portvurs de dè-
beutures, le rhérif était autorisé à
saisie les biens des particuliers dans
les limites de ta municipalité et à
les vendre, sans autre procédure
quan avis de quinze jours duns la

ette Uficiclle.

Pouvait-on 1maginer legislation
plus barbare, plus elfrontée substi.

Etoffes à robes, Lainages, etc,

JAME
“

4 des pri x}réellement nomi
naux. Profiter de cett« excellente aubaine. ;

S MONULTY-
Saint-Jean, PIC.
   

du comté
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HOTELNATIONAL
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de St-Jean

LOULS, Prop. gg’

toute de we, “ : i ‘apoes-eni vec nous mères, «bte pas prêterulGE approuvée par CO saist dès lier l'apres-thidi de laja ' Wo pas p NL Armstrong, pont le chemde _
emMO Nip hand, le HOUSSE question Lmportanie que cet wei [matorte A cette vendetta politi: fer Mout el Sorel. ol quune| IL N' PAS PROUVE QUE M.

a pont hn Dene ed) * lors dent soulève. Aucune décision n'afjque Notre honneur avaut tout RsT

ces M Mar hand ip “cote ote prise pat les mimstres.

    

    

  
  

  

     

   

   

     

   

   

  
   

  

   

    

tution du pouvoir exéentif au pon.
1 A voir judiciaire ? Des trônes ont été du marché

autre lebtre de credit as ait ele don MERCINK CONNA IT L'ECISTEN-| renversés pour de noumdres injus-
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été cat située dans Ia deuxiome ln
erville. Conditions tucilon s'adre

bureau du FRANCO ANADIRN,

A waters france, de 64 6 pion de haute

avtvmue ou d'hiver, luis au gré de

are cHrunt
[Sr ui ciésire s'établit un verger &
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VKNDHE Mogni
A avee Wat le roulunt el auimaus.

4 Fraukiin, Vermont. Achetez
éviter les droits de douane, savoir :  a
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ai que aur toutes dearées

" Site nimérienin qui ent
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us motserrièredrpharesàdallede
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  or our injuelie 0 1 peut cul

"6 n'est pas besoin d'engrais. Ww Acres
tron serait Prot AU printemps pour la
00. Partie va frtehe 4 partie eu la
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voif Nydrollque.

Mmayes | Host Hostonew bisculls * +
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. RRAULT, marchaind de liqueur, @
fieheiron. St-Jean, PU 16—

bivers.

= bonnes conditions, veullles ve 
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or, es) rite du 4 nu M.

Pisanid bom ebie couche 6 (Côté Frères. Lew marchandises sont de

onanNDEdEMacon Jusqu'@

indi.

24-236

VENDRE & moitié prix de 4 à 5,00 pon.

|

ud corbiliad, Le premier février pro-

h nijers livrés à domicile. Pou:

pumigell.nis s'adresser & I. V. MAUCU de Ia Virgivie. Un ne peut employer de

p; sur unevache$0:A
mouton, #1 J; sur une hoo 016, ;

ul vienneut sur itellleur pour des candidatures dans Is province de
« Lu Cearduns

des biaisl'in 81 vous voulez Fe avr pre
ou ler InformatIOUR S’adres-

rsAMAGNANT, Fiauklin, Vt.

|

vAacts . NOUS les ourr ]

1. h—Leite ferme Lacke à la ligne,Saou: tureure que les candidatures deviendront
 

Une forine rte 6! âcren, uw (4 prairie de Can.
ver 4 lu mwachiue

Lu*y à print de | lerre, La fertillué est tælls
  

 

aQu'en (tre VOUVE. (>B peut faire cuvilue

Ose prairie de caatocs *conviriisent pour be
ouitar. dde lariinuge de toutes sure, tela ue

Uaine compidte pour la fabri ations de balai.

C. H, FLEICHER
42 que

LOUER, Une butsne mnisonde premié-
19 closer aver grade contr, reisise à buis 4 4 J '

évarie. Conditons [aciive, d'edreeser à

|

sentatiqus ici, depuis plusieurs semaines.

nu 1 de’ Pour ewax qui dé-
op Ceci3 airont se douner à 2; décembre à Sl-Albees et inbumé à
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1 ter WOR, par Jo Rav,
meVYHeats ve spring:
Fesdsan MK mutes Potvis, fl
WAS §ops asiecondeniour verle —
© —L'adrersaire de l'honorable M. Mar-  

chawd est encore invisible à l'œil nu.
—Au restaurant le Vetel om peut se

procurer des hultres fraighes pour la
soupe de demain, vendredi.
—Unvieillard de coute ville, D. Joseph

Hello, est mort subitement, lundi soir,
au moment où il se mettait à table pour
souper.
—Four une bonne photegraphie, le

meilleur endroit à St-Jeau est au coin
des rues St-Charien ot Richelieu, shes
MM. Hébert & Cie. Prix très modérés.

—L’essottiment de marchandises sé-
tor|vhes ei d'épiceries pour les fêtes de Noël

et du Jour de l'An est immense ches

 

  
       

     

wa 1
Ju. sows, du matin Première classe.

preIams, à Ubre, 19 m. del Nous sympathicons grendoment avec

bag atl notre respectable comeitoyen M. Alexis
WL june, te 15 6 Th SR. du ati. D ie o

rane|e,erste 8,3

vis

Hin. da mating Hertrand qui vient

de

perdre son
pile lume, i 3, & Wa. Bin da slr. ndorée. Madame Bertrand était Aghe de
Tm —— = "153 sne.

—Dans le jardin de Melle Aurélie Fo-
Mi rant, rue Bt-Jacques, om n eueilli, le à

DEONjanvier, let de quis= janv or.un p J persil, is

2 (chose est digne d'être remarquée

… —Nous regrottens d'apprendre gne M.
“ | / K, Hamel, le populaire secrétaire-tré-

d sorieride notre vilet relents

À

lamaieon
r une grave indisposition, Nos vo

On demande

|

Le plus Siucères pour sun prompt réte-

vante chés l’hogo- blissement.
—Melle Lareau, modiste, HD rue Bi

chelieu, St-Jean, ayant pratiqué sob
métier aux Fiate-Unis donsers pleine
satisfaction sux dames qui veudront
bien l'honorer de leur commande. Elle

CZ er, 1 I d'après la der-VENDRE. M, Phisias Paré laitier, auseigners aussi la coupe d'ap
rue Nigars, Mile.nud, Mootréal, aot vière méthode. 23

voiture ote, ote. Une we

TentLoa vee Jamais certe 2] sion du diebriet d'Iberville & déclaré um
—La société percannente de construc-

‘lividende de trois par cent pour le se. — ‘ ‘ ;
U NEpur cgJupedieJO arpasel mpesire finissant le 31 décembre dernier.

(sous. Maisons et autre a
Mules muvessteu ton ordre. Usie courant à LI beures de l'avant-miJi-

L'assemblée annuelle aur« lieu le 11

et —Comn e par le
Langluis ont à la

MM. L. H.& 0.
tspusition du public

un,

|

chain ces messieurs en auront un autre
‘anus vingt espêces didérentes, d'élel au'ils sout à fa re faire et qui rencontreraPa

feieur, birvée Laradie et tous convenable: toutes les amélioration. modernes.
oellente occasion pour tulle —N'oublies pas que le Myrtle Nary”boy

est fait avec la meilleure feuilie de tabac

menllqure fouille. On lechoint avec le
jue terre à vendre plus graud soin et les procédés les plus

3° nouveaux suvent lui faire conserter son
surlugréabie seuieur.

—Nous publions plus loin une liste

iêbee pour le. prochaines élections.
l'aus les noms ne sont peut-être pas

igerone au fur © à

«de plus en plus certaines.
—Avaut d'aller ailleurs pour faire

faire vos babits, faites une visite à M.
nu- |L. P, Gieneat, tailleur. Aprèe avoir vu

uote Tariehies, ardoise el pierre à construe-

|

lu perfection de sa coupe et l'élégance

pe « iriére et coulemaat desucoup de bois -le son Ouvrage Vous Re pourres vous
-mpêcher de lui contier vos commandes.
Aundonc une visite.
—Mde John Mclean écrit de Barrie

lssand, Unit, 4 mars 1588, comme suit :
J'ai souffert de Is névraigis peolsot
neuf an-, mais ayant fait usage de I'huile
“de St-Jacob je puis maintenant certifier
que c'est le remède le plus excellent
pour cette maladie st qu'elle m's fut

Le Kaun dans un fayou de aix milign de ETaDd bien.
—Voyez les lampes suspendues pour

salon ches M. Bd, Etpin avant que d'sil-

onadatisaonvee to leusr, vous Apurgnerez votre argent et
vous aures line lanp® d'un patron des
plus nouveaux « confectionnée d'après

ier Leules loa dernières améliorations et le
lampe vous sera garantie de lunetion-
ner à perfection, sans quoi votre argent
vous sers retuis.
—Un jeune garçon d'une douzaine

d'années, James Arthur » été condamné
aujourd'hui à une détention de citg ane
dans is maison de réforme, pour avoir
vOlb trois cents piastres au gérant des
Indiena Kickapou qui donnent iles repré

reel Onà retrouvé l'argent volé moins une
vingtaine de piastres que le jeune délin-
guant avait dépens.
* —Nous avons le regret d'aunoncer ls
mort de M. Louis gaint-Denie décédéle

ous
r parcerit au bureau du Fuano-Ca-

|

St-lean le 28. Il allait atteindre en 7Vème
a-jue année lorsqu'il à été enlevé l'offaotion

de sa famille et d'un cercle nombreux
a 2 a. - Delle Marie .. on: +

d'umis. Soufirant depuis 18 ans M. #1
teliste-Portraitisie orslaty Denis a supporté sapA avec la 14

THe gignation d'un vrei chrétien. None of-
au fron noe plus sincères conduléances à ia
lé. famille.

—Retardes pas d'avantage V'achat de
vos billets dans la loterie du Peuple ; les
billets sont præsque tous vendus et dans
peu de jou:a i| vous sers impossible de

7 (vous en procurer pour le prochain tira-
| Avocats. go qui ra lien leo janvier Le priz

d. l. CARREAU des billets est de lus seulement et vous
4 avez la chance de gagner $1,000. ll ys. AVOPAT.

WELae
LEON |,AVRAIN

Burean ei résidences Igeviile PQ.rénidence
ALPHONSE MORIN, 11,1

AvVooar

ler,84Jean P.4 en tout 1665 bons numéros qui gagnent
95,200.  Ecrives immidistement ur
Toe billets à XM. Kd, Arpio, St. Jean,

24] —Nolmewes pas affaiblic votre systs-
me, car il est alore presque toujours im-
possible de eombattre les taaladies. loo
iloles roses du Dr. Williams eont leeYo. 8. Heetlaranse,Modem. 0 [lus en renonméss pour restaurer lesPARADIS & CHASSE

) AVOCATA

A, ue Jnoques-Uartier, Me-Jesn, PQ,
P. À. CuaumeLL. l'anacis,

BEIQUE, LAFONTAINE &TURGEON,
. AVOSATE,

no

161, RUE BT-JACQUES, Montages,

  

lrces. purifier le sang et faire un être
cugpldtement nouveau. Excellente

tout le monde, hommes ou femmes
ell Où Vieux. Kn vente tous les
chimiags ou emvoydes sur reception du
FIX) gente—eon s'adressant à is De.
William: Med. Cov, Brookville, Ont.
—8i une‘gmme veut engraisser vite, se

guérirde [a maladie si ccmmune à son s0-We,
uw E Laicntaine, M. PE. nai>" ze, jouir d'une bonne santé et aimerle vie

TTnotaires
J. B. LEMERS, B.C.L.

NOTAIRE
Bureau : 92 rue Jacques-Cartier, St-Jean,
 

MARCHAND, CHARBONNEAU

nouslui conseitone d'essayer une bouteil-
le du ” Hégulatesr de ls Hanté de |a fem-

», jme” du Dr J. Larvière. C'est le Tonique
«es nerfs par excedence, le stimulant
ps Qui dispose à ia gaieté ot chaser

les sombres de is mélancolie. Une
etérée À coupe du ” Hégulsteur ” pris
avah Shaque repas reléve les forees, ar-

PQ

NOTAIRES tête List douleur, donne appétit et fecili-Be. 65, ree JasyuesCartier, Buses,P40. wis dition, En envoyant 35 cents en
P. R. MERIZZ),LLB.

BOTAIRE FUHLIC, NAPIKRVILLB
ai Linurs burene 8 Naint-Jasquea

|

LOUEn°, Les Les jeudis, au bureau de poster
Pres our billets. cts. 29-1

 

"POute br un Female ForouPlaster

”

du Ur à Larivière ( le meilleurcmplètre pour les Semmes), vous sures
¢ ot certificate concernant ce merveilleu remède

toutes informations écrmes au & Pout_
taire, Dr J. Larivière, M— tensinte | Evans& Soxs, Montel,Bb.3g ont lesUR JO. HRASSARD

|

Agente généraux où Couada puus fournirLENTI-TE uses remèdes aux *% marnoHawn, Brean, PQ. |ehands. A vendre partout,Mnnteteie Foxcrnotion

a
i
0

dentsve

—1e A

T. T. MOISAN
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— Ne valent que pource qu'il

y

à dedage.
Au dehors les straontle base
phares. Ealauvrant on e's

valeur Cellefdes grainesee pat
d'aprés ce ellen pl.rial old

urquoi i! faut cousidérer la qualité.
ous vOules des graites qui uisent

et vous voulez que er uits sieatposacreus> Encartaus “né valeur. Vous Ne pouves vous eenvai mr wan] ™ de eels seulement à Iu vue. Votre
——er seule garantie repose eur is maiso

vous les acheter.”1a metlieurs wRArehiicese

J. ALGIDE CHAUSSÉ
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pour se fier 4 la maison D. M. Ve

affaires prouve cette ounflance Leu;JRdaAmeciation dra Arehitovia de saudire de Breepour 1592 oot uu
RUEse CIE CATHERINE

aoes. our gomande otre ou
meds atonal

Lo~~ ‘ - . . .

i % :

modèle du genre—illustes hh
il contient des Information.

r précieuses pour coux qui veulent semer
“idEracrmécres  
JL see 4

  

= pas-er.

T1} lime un peu forcé et qui se bat les

Etat billeux—Fièvres
Les pilules Indinnes du Dr Morse, eu

viennent s! (ecilement à bout que lou-
ses les nase qui hal
droits régnent des mummes umévant
Les Gèvres ne devraient jamais s'en

De deux 5 quatre pilules,
chaque soir avant d'aller « coucher,
feront bieatds disparaitre ce regerd jau-
nôtre * hilious es renoncer sur vos
joues le ant aspect d'uve parfaite
santé. Tout les marchands de remèdes
ons les pilules du Ur Moîte.————rrrm

ALPHONSE LUSIGNAN

1x mort de M. Alphonse Lusigoan n'é-
Suit pas inattendue. Depuis au-delà d'un
as, se défendait avec l'énergie d'un
homme qui sime la vie, contre cette im-
pitoyable mai qui s'appelle ia phthisie
pulmonsire.  1'6té dernier il alia de
mander à l'isolement deus Ia fuiôt, un
Inia de fotoe. li reviut la ville pics
faible. 11 comprit que tunt était fini et
envisages le tort qui approchait avec le
palme “ le courage d'un chrétien intel
igent et d'un ant.
ponies Lotkan a #4 l’une ste nos
bonnes phases escelimines-farnçaises.
Ilan faitdu journumie mailitæent d'abord
uis de la itiérature. I! adorait écrire
ranc et net, dire ea ponsbe tout baut.
Csuseur charmaat, bou sui, gai ecmps-
goon, éerivain loyal ot veai—tel fut celus
dont nous regrettons le départ prémutu
réMes milieu nous.

oder
LESAUT PERILLEUX
Bi JOUN DEVOEMD Las RAFILES

Big Joba de Caughoaws a muté le pre-
uner jour de l'au, ies rapides de Lachine
en canot en compagois de son fils, Alex.
dobn Murray, et de deux autres indivi-
dus, dont l'un se nome George Watt,
domicilié daus ia rue William. Hig Jubin
a gouverné le canol pendant que son Ble
et Murray ont ramé.
Le départ de Caughnawaga à eu lieu

vers dix heures du matin ot le seul
eudroit où ile ont éprouvé de l'embarras
À La tête des rapides. Le vent souflait
de I'Est. La lame était forte et ila fu.
rent couverted'eau. Eu descendant ies
rapides, Big John était complètement
caché par l'écume et vu craigait pendant
quelque minutes que son embareation
ne fût chavirée. Aussi, c'est avec la
plus granue joie qu'un le vit émerger to
nant Toujours sou aviron. Un a étéobli-
@é de vider plusieurs fois l'ensbarcatiou
qui c'emplisesit aans come d'eau.
ly en avait trois ou quatre pouces

lorsqu'elie à atteint te quai jacques-Car-
tier, lly avait 4 peu près 200 specta
teurs pour esluer lus voysg«ure quail
ile débarquérent.
Le débarquement fut difficile à canse

dela glace. ln bomue du som de Cot-
ton, 1a des speetateurs, a Youlu se ren-
drejusqu’su bsteau sur ingiace, Celle-cia
CéLÉ et CO n'est pas enis peine qu'on s
pu le sauver.

IMPRESSIONS
 

Le théâtre ?
Un y à des surprises auxquelles un ne

s'attendait pas.
11 faut d'abord aller voir jouer les clas-

siques. C'est uu devoir qui s'impose et
dunt on ne saurait ti ne voudrait se dis-
penser. Seulement on à des curiosités
profanes et impatienles. En touts con-
fusion, il faut avouer que les modernes
nous attirent plutôt,

ll reste au fond de nous
hlime Corneille jet le digne ine une
coupable indifFrence,l'injuste ot vague
ratoune qu'on gesdeà une puronne
qu'on a olfeneée, & une legon msl apprise
ou à UI» peneum—même mérité,

Mais il 68 Lrouve quelea classiques gé-
néreux se vengent noblement,
A peive les at-on écoulés quelques

Minutes, que In musique de leurs alex:
andrins comnionce i excroer an Magie et
que les divine vers, Anonnée jadis par lew
lèvres d'écoliers Jparemseux, se mettent à
couler, à ruiessler pluie de perles et
voilé qu'on est pris tout entier ei
ravi dar ee Cid redouté, par co Britan.
nicus soporitique qui Hniasent trop tôt,
eux qu'on cruyait wns tin,
Mais parions dee modernes.
Un ve sent moins coupable de détour

ner à leur bénéfice le culte dû aux vieux
maîtres, s'il nous arrive de tom
des joyaux comme “ Giringuire
monde où l'on s’ennaie * “‘ La ©
noces " où ‘ Numa Ioumestan "

Il y adaus Ia philæophie subtile ot
uelquefuis ergoteuse, dans oct atticinme
u siyle ot ce jou délicat de l'esprit

propre aux écrivains de notre siècle une
séduction pour lee diletianti et lea
peyohologues manisques qu'a fait de
nous tousla littérature contemporsine.
La morale court-vêtue et si peu bé-

gueule du bon Mosière, le dirous-nous,
souffre parfois du c ntact,
La jolie mijaurée d'aujourd'hui, ai l'on

ve regarde pas au fond des choses, lui
dunne l'air grossier et brutal,
Mais— la Chuse surprendre peut -être—

les modernes, à ces exuuises exceptions
près, nous ont quelquetois déçu.

C'est que—incousciemement peut-être
—Ile sont victimes du iléau de nutre
temps : ie matérialieuse.

Quelques-uues do leure pièces sont
péaibles à entendre pour qui n'est pas
façonné à leur mude fanandée.
La vice tépugnant y est trup souvent

expos nvec une gaité induigente qui
1" A

C'est toujours l'aduitère avec la pla-
cide férocilé du mile. Sa politesse pôle
et souriante de yuadrupède redressé as-
crifiant tout à ses instinote de bête.
Les jeunes, les tout nouveaux, qui, ex

prennent les chose au tragique, pour
être plus lugubres ne gagnent rien en
morsiité. .
Dans l'Europe anvente et éclairée,

dans ce Paris, foyer intellectuel, c'est
une chose qui étotune que cetle éternel-
le précocupation de la * bagatelie,”
comme dit Molière. va
Quand on ésiste à 1' Hippodrome, au

npectacie des chrétiens oie dau In fou:
ee sux lobia, on crit voir un mons.
trueux anachronismte, Et cependaut, le
tableau derjeunes épouses sacrifiber cha
vede sodaa dratostiques au
eyniyue éguisme de I'homme, nous pa-
reli tous aussi barbare, pe

11 eat Qutrement navrent parce qu'on
8 ld, la soudaine révciation que cet of.
freux aystème est la loi inéluctable : une
eomcation de tristesse, de décenchante-
ent some pénètre tandis que, pour la
mire foie, la vertu apparait comme
C8; 1:00.

Queile v's ! quel entrainemsrat peur

| Ma fo, (faudrait, ea France, plu-
| cour 10 qui be ve lassassent de
Ju ess pm1e fit l'un d'eux, jvrs de
a elisure dos les, ou juillet dernier:
-_: Agesun idéal,” je

| _4 faudtals mettre au théâtre dos livre: somme * Le Morte ”et M. de Cemors ;
Wm,iNed gels em cunclueraient px ut
êire qu'en fitide) le plus eommode
ni le pius sûr et eusore je sbliment
14 Rieux.

te$-CO UD premier coup d'aile, un «: -+ ne de réaction, ceeipris
Ere ! dansles productions récentes deot*s-16 écrivains en vue ? I! nous est
pète de ‘espérer.
1 00nt bien dane css emsals an ida

ur le ou-
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Leur religionté n'rat pas pro-

iOui vee moyens ne sont pas variés,
mas on Be [out dunner que oo quion a

Far tn procédé de canide courtoisie
an »Üre gracieusement l'hospitalité de la
acdÀ dge saintes que la pulitesse Lord]
116, 3p peu, jo pense, main qui se pr.|

| tots +de bonne grècn * an
ne, voire % wea dararitions

bitons los on. M

membre de la noch È
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Selote Agateet de colles ou la
ie cartièr b

ous fois ‘hme, ° Ind
Tones, après tout, une seule scene de

3 plus ssrinement phil
que et plus repproobée de l'idés! que
tous leu msélodieux nounire poussés avee
accompagnement d'arcbéstre par les in-
génues d'aujourd'hui,

Certains optimistes affirment que l'ec-
cés de natutalisme épidémique qui sévit
i sollte houre dass Io mond: n'e.t 4i1é
transitoire,
Toute révolution u'a-t-ellu pes ees es

Nous avons soonu lev3 du grand
mouvement littéraire dont Victor Hugo
e 00e disciples furent lee liirendius.
Catto orice aiguë, outte terrour de por
nogre lhio ne pouvait s'élernser.

acubin et les autres v'huma-
ulsent à vue d'œil, parait-i!,
On ne pout, maigré tut, s'empécher

d'étx un pet jacobia, de nos jours.
C’est dans l'air ; nou« qui nous 65 dé-
fendous de bonne foi, vous awone brouvé
Hernani trop cisesque,

Mme l'axpunano
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Diatrics d'Ebervilie,

Cour Supérieure
Mistriet d'Iherville,

No. MS,
MARY-ANN KERLKY «& CATURRINE

KERLKY, toutes deux «de Ia ville de lted
ford, dans ie district ide Meufost, Biles mn.

Jeurer.
sLonisaderesses

ya,

JONEPH DERAGON, el-devant «de la pm
moine de Notr-ame defétanbrilge, deux

in district de Hedfor:,

 

tenant de pays

de Hi -Hehastion, dens lv district §' ber.

ville
Défemleur =

11 sat anjonné aux DMéfendeurat Jowph iW
ragun de comparaitre dans les deux mois.

“tdenn, oo 3) décembre 1091.

us
UKO. CAPRKY,

Avocat des (lermauvferensen. #21

BUREAU DE LA

Société Permanente de Cons-
truotion du District

d'iberville
 

avis

J'u l'honneur de vous informer —
1 =tue onfornvdment à article os des règle

meats de la «tite Dos ieté, I' Assembles Générale An-
moelle des Ac uommairee de etie Société, aura lieu en
wn Bureau, en ls wile de Sunt: Jean, LUNDI, je
ONZIEME JOUR UK JANVIER prochain, à
ONZE heures, À. M. précises, dame le but d'élire
“les dira touts pour l'aunos 1897. I

Qu'un dividende de TROIS par eat a été dé
lavé eur le Ports Permanent de cette Societe pour

‘e spementre firnvsamt le y1 deccimbre courant, € ue

tet dividamie sera dû @ payable x1 buress de la due
sou vaté, le ct après le deuridme jout de janvier pro-
chan
Avisest mresi donmé -u'uite nouvelle classe, dite

Classe U, sara vuverte, la Jas janvier pro hain,

dans les livres Je cette Soriétd, pone le ssmseription,
Tar dee,

  

 

A! FE L'EUVER,
Sec, rés,

Sunt Jean, + décembre thor,

 

Cour Nupérieure—Distriet d'Ibercille,
Noa, Be

NAMCIMHE PARENTEALU,
POUTRE, Défendeur.

Une terre nitude sur le rang Richellen,«n la

parnise ‘te Maint-Jean I'Kvangitiste, dana le

district d'orville, de In sontrnatioe de dent
arpents ei 1rols perches de Inrgear ror trente
arpenta de prologdear, conbue ef déeignee
aug plan ci livre de ronvol ofiriels 46 lu dite

parolese sous le numéro sole (No. 16); tornae

vers l'est par le rivière Richelieg-.aver une

maison et autre bâtinses y érigées

Pourétre vendues & Ia parte de 1'oglise pa.
roisaisie de In parolass de Baint- Tenn I'Kvan.
uéliate sundite, le DIX-NEUVIEME jour de
JANVIKE proshaie, 8 ONZE heures de I's.
vant-midi,

vs Josgrn

CHS NOLIN,
Mhérif,

Bureau Ju Mbérif,
Saint-Jean. 1 Janvier ME al
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«JE Ville par Ft bts cu “

Vensot directement iles meilleurs tnanufaeiuccs de Frunom ct d'Ang'oteres, INos
dans les maltiours goûts et qualités. Bousvetemente pons hirer, des mal
heures manufestnres. Giants pour hiver, de la manufacturde Dent & Fow- [PE 5.
vee Bros. Cravates de choix, cheinsos bianches ob golicts Con meitleunes| 4e Cri IN =
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FETES ! FETES!
Voici le temps joyeux des fêtes, c'est justement l'occasion

d'acheter vos présents de NOEL chez ,Ç

3 |

LÀ
xlD. LEVI &

93 et 95, rue Richelieu, porte voisine:
de M. R. Douglass,

I |
Justement reçu un lot de magnitiques marchandi-es Le vrai]

article pour les présents de i
‘ ,

As

i

i

 

 NOËL ET JCUR DE L'
Toutes nos marchandises marquées an plus li pris an de

réduire notre stock considérable

D. LEVI ET CIE.
# magasin à bon marche, ancien magasti de M
B. Sauvage et porte voisine de MR, Dougti

 

93 ot 95. Rue Richelieu. St-Joan. Aifaratas
oT ‘ |

P. S.—-Le stock le plus complet de marchandise €
de Saint-Jean. |
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RUE RICHELIEU. SAINT JEAN, I" ©

MANUFACTUR::R ET iMF0"Aled
De Meubles de Mcnage. Sots de Salon. Sets de Chambre en

noyer noir et en chene Etagéres uo Passages. Berceuses
en tapis etlen peluche coimpletées. en bois ou finies

LES RE=Rue RICHELLLU
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Pour vos boissons de Noel.et du Jour de:l'An |

— dresse vous nu M —

AMEDEE BRAULT
66.Rue Richelieu. -Jesn P.Q.

Espret db he ney
Brandy, @in. Old Thon.

Rhum. Jamaique. “,.
Whisky. Vins de toutes sorte s “ PURE AL°° CU}
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renoncer et son inat-empira gra féliciteront, comme je l'ai moi-
duellement jusqu'à re qu'il fut com. même fait”
plètement impoteut, il fut considd- Apres son entrevue avec M.Jer-
re par ses aus comme quelqu'un ritt, le reporter visita plusieursvoi.

 

     

ne pouvant pas guérir et dont les sius qui Ont teus confirmé sou réf. ca
Jours sur terre étaient comptes. cit lls disent que la guérison de = et
C'est daus ses couditious, murale. M. Jerritt vst la chose la plus mer- Te.
went abattu, impotent «t souffrant veilleuse qu'ils connaissent. lls deu.
voutinuellement des douleurs in- v'ucordent à dire que ce sont le Pi Medd
tense, qu'un rayon d'espoir lui iules Roses du Dr Willams gu of A
parvint enflu. 11 lul un jour dans l'ont accomplie «6 parlent avec en ï 3.
e Halifax Heraidle revit & la gue. thousiasipe de ce remede. te

 tisou reinarquable de M. Marshall Les proprietaire des Pilules Ro-| -
ll resseutait les nièmes sympiômes ses du Dr Williame diseut que ce
et, en dépit du fait, qu'il avait déjà n'est pas là une médecine palentée,
dépensé des centaines de piastres en mais unre préparation scientifique,
medicaments brevetés eten frais de fruit des | beurs et des études d'un
inedecin saus en obtenir de souls- des pluy distingués élèves gradués
gement, il césolut d'essayer le re de l'Université McGill et d'Edim-
mède qui avaitrestauré M. Marshall bourg.
ala mue Le résultat est qu'la Ce médecin avait pendant de lon-
recouvré sante et la force. gues années fait usage de ces pilu- i .
Ayant etitendu parler eu plusieurs ies, dans sa pratique privée, avant Leréa‘aulig +

Pudroits de la guerison remanqua- de la douner au moude. Ou lvs| 1079, par Geo. Tuaker. war
ble de M. Jerritt, un des reporters offre conne tonique reconstituant L,30 remèdes indiens de la
loraux resolul d'approfondir l'af. et nerveux, puriflant le saug et cal- populaires qu'up grand noms ue
faire. Vueve qu'il raconte : Daus amt les nerfs. Ces pilules guéris- POUR vendre des préparations,(
ina jeunesse, dit Jaen, yeu uu sent toutes lus maladies wiles que S1mPpagnes des
des jeuties geus les plus forts de rhumatisme, paralysie, sciatique, S01 a
ote lag Yusqu'aijourdechu Pa 3 frère du propriétaire. IL y à jusqu'a des
on eu brqe War pas eu un jour int pale et bilieux, ete. Les Pilu- responsable pour aucuu accident
Ju repos.

 

 

jusqu'au montent où je fis un efor mes. tels qu'irrégularités, douleurs

|

*oit soufflé «âne le vert de la bouteille
a bord du navire vu route pour gravatives, constipation chronique |chaque boite.
Charl-atou

Depuis lors, mes jambes conti reconstitment le sang et rendent
nueteut à aller plus mal ot jo fas l’eclat de la santé aus jones plies
oblige d'abandonner lout travail of (4 bilieuses.
d'envoyer chercher un médeciu.Je Chea los hommes, elles affectent
dois sjouter quej'avais essaye boules une cure radicale dans tous les vas

tenie de soulagement permanent et de tonte sôrte.
os Médecins de notre en roit dé- Les propriétaires de cetie prépa- + :“verent que ma maladie était lia- rations croient qu'il est de leur Dr. Morse's Indiantaue locomotrice et quoique plu- devoir de mettre le public en garde Root Pills.

+

re Root Pills.que le traitement du médeciu eut vide ces mots : + Dr Williams Pink
vhoué, jeus euvore recours aux Bulls for Pale Pvople.” En vente x ; :

“pue la société Larkin, Connoily & Cie, of Trice des patentés ol je crois bien chez tous les phartnaciens où «nvo- Dr. Morse's Indian
que Jen an pris pour 8500 Maigre ve franco par la malle contre remise
vey mon mal cmpira eb il me fut Jy px 50 cts la bolle, en s'adres-
finalement tmpossible de bouger de sant à la Dr Williams Medecine
non dit. tiene vouseilla de re- Co, Brockville, Ont, où Morris

 

’ PR
tourner À l'hôpital de Halifax, et town, N.Y. Jr. Morse s Indian
dires V AVOIR passe deux Mois, je TE ;

lade La leterie du peuple _ Root Pills.
qu'auparavant, Mes jambes de- —
viureut si fuibles oe je ne pouvais au loterie du Beagle. est Lids popu
“ts me tenir debou® saus m'ap- laire à 5t-Jran et M. Ed. Arpim quien
byer sur deux Chaises ; elles ne eet I 4, à déjà vendu a-1-delé de cinq Root Pills

. {à le 30 janvier 1803. Un past —~~ =de fus pendant citisemaines entre STE Les .
la vie oa mort; ma jambe gauche Hone preagiauosier KZ"To save Dectors’ Bills use
enda démesuremens et les mode grand nombre de billets déjé place. Dr. Morse's Indian Root Pills.

Uropisie. Mes pieds et miss jambes distruction pobivue, of ménte par con-
furent constamment froids peudant séquent d'être généralement encouragée. FOR TALE BY ALL DEALERS
plus de cing ans jusqu aus trois der- re=00L extranr Hinaites, cor ep———— —
mers mous. La douleur queje rey Pour dix ceutins vous aves ia chance en

ae . bes of , de guatier mie pinsires, et rappeics
sentats dans mies jatnbes ot dans 1 vous que, * Qui risque rien, n'a ren.”

revins à la tmaisou plus ma _
’ .

Dr. Morse's Indian
pouvaient pas supporter mon poids. Cests billets pour le prochain tirage, qui

cons declarérent que c'étais de l'hy-

7

Cette loterie rat faite dans un but THE BEST FAMILY PILL IN USE

corps m'empéchait de dormur, Ou Las prix gagnante sous ome sutt :
appliqua des sitapiemes, maisils 4 LOT $1,000.00
n'étaient pas plus tt relives queda "500.00
douleur revenait. ; to. 250.00

Il y à environ un au, tres jambes 1. 100.00 *
devinrent suseusibles, elles claent “ De 850 FONT 100.00
froides comme de le glace ebje nc gy Ww gay 250.00
pouvais les remuer sans ressentur 5) + $10 S00.00
des douleurs Mroces. de priais 100 ++ $5 H00.00
{hen dv mue retirer de ce monde et 54, 82 1,000.00 .
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denesOUT, 999 lots approzimatifs de 81998 00
uns J'existan, souffraut chaque
Jour sans interruption les tortures Totai des prix $5,199.00

les pias atroces que lou puisse ; ;
unaginer. La figure du cidevant paPrie duespedir
malrie s'éclaira lorsqu'il commen: gg Arpw, St-Jean, PQ. Canada.
+ à parler de sa delivrance des seem eee
HSN # la tmust, continuant, 14 Qui pout lui discuter ?

Mais Au jour, où je souffrais le Barry Uorvers, N. 3. 18 fév. lsuv
mis, une bueur d'espérance brilla w . ; site, 0:
soudstu, quand ma petite lle qui Ÿ- H- Coxurocs, Hroekriile, Out,
ulut chaque soir chercher mon Cher Monsieur :—Vus piluies de raci-
vamnal, fut l'anvouce des Pilules 78 ndieane du Dr. Morse sont les plus

j Moses du lir Willlats, Jefis lire ventables du marché, mous le vas, J'on
‘a zuerison de Johu Marshall, de DLetes grande
Hatton Apres cette lecture, jo anuité que voules autres. pius grand
vis bien que ma braladie était nu" À ceux qui do teraient de ma parvie
vas analogue de dis à ina feuune je leur Oveseille d'écrir : à 13e pratiques
que sage peuvlus Ne procurer cu ou ce q 1 0k mieux d'œssyer Une boite

tee fe que j'etais convaiñeu que Jo ose piles ot ils verrout qu'ils n'es
5° Ruvrirais, Ou envoyaà la phar voudront jamais d'autres Je pe désire
IMa01 <, Mais où ne pui trouver les Rune cho, en avoir toujours.
Fiules Rose. de decudas d'écrire « Bien à vous,
Brockville, (nL. posites avoir, Mes H. M. dQ. Barry.
Vong se gogquaient de (nos et me - me
desarnb que ces pilules etaieuscom Députe

me toutes les medecis 5 brevelees, à lalégisiature
ns valeur. Ou etait alors en au à
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de pours je reçus deux Dolls de roue ege at. ts 'no she Win Hare
priciem de resolus den fare usage don, cortilie ovmme suis : 746, Diam
et de voir ce qu'elles etaient, bai 0, M4 KU, AIT. Me-

; - ‘ ‘ > ‘ We ai ste vm on wre: 3Aprés ires jeu ; de temps, mes dent a romtont Too as orae

do dearsdisparnrentet aujourd bur (FUE EELS A 0 Wel p tue hoes
ï ueprouve Mi mai, te souffrance Le. ie bouche of aa de, J0 00 fran
best rai que dues tnemibres N'OBT beaue us Une haute den (em » de

pas ciicore oprtoute leur force vit ct de Bide ob ms gui conpete
«d'autrefois, mals ju suis hearcuy emet. Wo Co Haden, vépute à 6 lége-
de coustaler que cinq holles @'ous laure,

toudu capable de me te ar dedout
avec Pappde ma femme. of ye -
ais persuade qu'en continuant de 4e FAs,

PAFORCS de 800 NIAID mo» . + . > .prendre les fatules Roses ucor rant see Banden died
quelque temps, je serai bientôt er - d'au
A , + MMM, QUI rl des

retable. Des jambes, mortes ct 1m | sesieuren qualite et des jatrons jee
Telus nouveaux. N  Hayard esjere que

deni pas vigoureuse un jour, | te public omiiouers à je patmeuer .L

wats en disant ces mots, M. Jeceitl, | lui ne négligets tien pour [ui doun-1 0s-
w inva les jambes em l'air, © vuila, tlbeleun dans le coupe ot ia confection
quelque chase que u08 vossins, que | hossuvragesarues pie lu:
hoLméme jo Waurals jamais craSl bra loupun dave
possible Nos vuisine ne croyaient oise de M. Peter Cain, rueRe
un homme Qui, mais grâcesau Cri, .
Ma MULE me revient, et aprés aviur| : +
pris les Piiules Roses pendant trons; DsPlus de 50 nus 40e miliione
oie je me sens un homme nou Manndres or sont servi dy S110P CA
vos I DRNTIFEASeoarenfantatiE fours
Vous pouvez parler franchement ! Joetevoueeretirnt le wit ol vou

ei ouvertemunt de Mon vas. de téillo du marre raimant de Madame Winslow
suis Dieu connu au Cap Breton ob far, 15, ration il calmer imme2met AS pumvte Ott Malad R
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mate of the Dr. Morss's Indian Root Pills
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LIVRES CLASSIQUES

Tousles livres classiques et fournitures de classes
en usage dans les diverses maisons d'éducation de St
Jean et des environs, sont constamment en vente en
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